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À la prochaine rentrée, comme depuis plusieurs années, le rectorat de Lyon a décidé d'allouer au lycée Ampère une dotation horaire globale en baisse alors que les prévisions d'effectifs sont en hausse. Nous constatons pour la rentrée 2017 une baisse de 30 heures par rapport à la dotation en vigueur à la rentrée 2016. Et ce sont 1.219 élèves hors post-bac qui sont prévus pour la rentrée prochaine contre 1.181 cette année soit l'équivalent d'une classe en plus alors qu'il y aura une division de moins en seconde. L'équation est insoluble, et si les divisions et les moyens baissent quand les effectifs augmentent ce sont les problèmes pour les élèves et les personnels qui vont se multiplier.
La liste SNES-FSU souhaite  rappeler que depuis 2010, année de la mise en place de la réforme du lycée, la dotation d'Ampère a perdu près de cent heures. Or, ce qui était le coeur de la réforme du lycée, l'Aide Personnalisée (AP), n'est plus finançable. Il y a quelques années ce sont 4h par classe qui étaient utilisées pour offrir de l'AP en demi classe, et aujourd'hui, avec la baisse de dotation moins de 2h peuvent y être consacrées. Le dispositif calculé sur une durée de 27 semaines devient illisible, incohérent et inefficace pour les collègues et les élèves.
La baisse de la dotation va déboucher sur une hausse des effectifs par classe. Or, avec la classe de première L qui a été supprimée à la rentrée 2016, les élèves et professeurs ont vraiment pu se rendre compte des évolutions négatives induites par le passage à des classes bien plus chargées. Le suivi des élèves fragiles est rendu bien plus difficile alors que la quasi disparition du redoublement débouche sur le passage dans la classe supérieure d'élèves rencontrant de grosses difficultés qu'on ne peut pas suffisamment accompagner. 
Les efforts qui sont faits pour la filière technologique -qui sont absolument nécessaires au regard des difficultés croissantes et des dégradations des conditions de travail constatées ces dernières années dans cette série- devraient pouvoir être réalisés également pour les autres filières, en particulier la filière L dont nombre d'élèves sont fragiles. Mais cela n'est pas possible car c'est le lycée qui finance en interne ces efforts alors que le rectorat baisse sa dotation globale
.
Vous l'aurez compris, le rectorat demande à Madame la Proviseure de réaliser une mission impossible. Il est demandé aux membres du CA d'approuver des arbitrages qui dégradent les conditions d'étude des élèves et les conditions de travail des enseignants. Nous ne pouvons l'accepter. C’est pourquoi nous, représentants de la liste SNES-FSU, nous allons voter contre.
